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IPISIÉÎIFJ^CE 



Il y a peu de contrées comme la France où la culture 
fruitière soit aussi importante, où elle ait acquis un 
degré de perfectionnement aussi élevé, 

La variété de notre sol, les situations différentes^ la 
diversité de nos climats, la vulgarisation de cette cul- 
ture par de nombreiiao écrivains horticoles, par les So- 
ciétés d'Horticulture, les encouragements du gouverne- 
ment, ont favorisé considérablement le développem^ent 
de cette Jbranche importante de notre culture nationale. 

Cela veut-il dire que tout soit pour le mieico) et que, 
malgré les progrès accomplis, il n*y ait plus rien à 
faire? Non, toujours d'éminents arboriculteurs, se- 
meurs et pépiniéristes ont apporté de nombreuses amé- 
liorations culturales, soit par la découverte de nou- 
velles variétés, soit par la vulgarisation de nouveaux 
procédés de cultures et, bien qu'actuellement V arbori- 
culture française soit entrée dans une voie de grande 
culture et de grande production, bien que la popula- 
tion de certains centres ne vive absolument que de ses 
produits, f estime qu'elle pourrait encore s'étendre beaur 
coup plus. dans quelques départements, surtout dans 
les jardins des petits cultivateurs agricoles, ne serait- 
ce qtce pour apporter un bien-être dans la famille en 
faisant produire les fruits nécessaires à V usage de la 
maison. 
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Ûc petit début éans V arboriculture pourrait prends 
par la suite itàte très grande éoptension^ si le cultivateur 
dans maintes localités^ ne s^entêtait pas à la cultur 
de certaines variétés locales dont l'existence remonte < 
des siècles et dont les fruits n'ont ni beauté ni saveur 
et sHl choisissait exclusivement^ au contraire, de bonne 
variétés à maturation graduée. 

Si, dans nos campagnes^ on voulait bien suivre C4 
petit conseilj cette culture s'encouragerait d'éUe-même 
parce que le surplus des bons et beaux fruits qui au- 
raient approvisionné la famille serait vendu avec pro- 
fit sur les marchés. 

Les cultivateurs agricoles dont les profits sont bien 
maigres trouveraient là une source de bénéfices inat- 
tendus dans leur petite exploitation, ce qui les détermi- 
, nerait par la suite à planter d^arbres fruitier's des 
surfaces souvent improductives : ce serait pour eux un 
capital placé à gros intérêt. 

On répondra : mais pour produire des variétés de 
choix parmi les Pommes et les Poires dont nous rencon- 
trerons facilement les variétés chez les pépiniéristes, il 
faut faire des dépenses qui sont au-dessus de nos forces 
pour la construction de murs destinés à abriter les 
espaliers. 

Détrompez-vous; avec le progrès du Jour, par Tensa- 
chage qui, depuis une dizaine d'années, a fait ses 
preuves, vous pouvez votes lancer avec assurance à 
cultiver certaines de nos meilleures variétés de fruits 
commerciaux en contre espalier, même en plein vent. 
Cette culture devient accessible à tous et nécessite peu 
de frais. 

Le procédé de Vensachage que je viens développer 
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dans ce petit ouvrage pour le vulgariser le plus po»^ 
sîbUy même au fin fond des campagnes^ facilitera la 
culture des fruits à pépins d'automne et d'hiver. 

Dans les cultures eoHstanteSy il assurera la rêôottt 
presque complète sans pertes ni déchets et en augmen* 
tera la valeur commerciale, 

Vensachage sera appliqué avec un succès assuré à 
l'avance, aussi bien dans les cultures commerciales 
que dans les cultures bourgeoises et d'amateur. Il assu- 
rera en outre par son emploi^ l'augmentation de la 
production fruitière par la création de nouveaux ver 
gers qui produiront de beatùx fruits en Pommes et en 
Poires dont Vécoulement sera facile à Vétranger, grâce 
à nos moyens de transports et de communications qui 
grandissent tous les jours. 

Ne craignons pas la surproduction des fruits^ pro- 
duisons toujours et qicand même, et nos négociants^ 
sHls en ont les éléments, trouveront des débouchés sur 
les places étrangères, 

Vensachage pourra rendre les mêmes services dans 
certaines régions de nos colonies, tout particulièrement 
en Algérie et en Tunisie où les cultures fruitières se 
développent considérablement. 

L'emploi du sac sera d'un prédeurX secours, ne serait- 
ce que pour combattre la pyrale qui catise, dans les 
pays chauds, encore plus de ravages qtce sotcs les cli- 
mats tempérés. 

Non seulement la pomme et la poire payent un large 
tribut au ver, mais le fruit du pêcher est souvent 
anéanti par cet insecte. 

L'usage du sac, même sur la pêche, faciliterait la cul* 
ture de ce fruit délicieux dans nos colonies. 
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Le but que je poursuis dans ce petit opuscule est 
d'indiquer aux cultivateurs d'arbres fruitiers^ Vavan- 
tage que l'on retire de Vensachage, de cette magnifiqtœ 
découverte, en ne m' appuyant que sur des expériences 
^personnelles, des faits acquis et des résultats indis- 
cutables, 

L. LOISEAU. 
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DE L'ENSACHAGE DES FRUITS 



De Tutilité de Tensachage d.es fruits 

Les premiers essais d'ensachage des fruits 
remontent à seize années environ. Ce procédé a 
été découvert par des arboriculteurs de Bagnolet, 
localité des environs de Paris, située à côté de 
Montreuil-sous-Bois, si connu par ses cultures 
arboricoles d'espaliers. 

La pyrale du Pommier et du Poirier — de son 
nom scientifique Carpocapsa — faisait des ra- 
vages considérables sur les Pommiers et les Poi- 
riers en rendant véreux avant la cueillette les 
deux tiers des fruits. C'était une perte considérable 
qui devenait plus ou moins sensible selon que la 
saison d'été avait été ou plus chaude ou 
plus froide. Or, ces cultures de Pommes et de 
Poires d'espaliers prenaient de jour en jour une 
extension considérable, en raison des demandes de 
ces fruits, faites surtout à Fétranger, et l'insecte dé- 
vastateur devenait un véritable fléau à cause de 
la valeur commerciale de ces fruits de luxe d'un 
prix assez élevé. Aussi, dans le but de détruire cet 
Insecte, de nombreux essais avaient été tentés, mais 
presque tous n'avaient donné que de bien faibles 
résultats, lorsqu'enfin MM. Chevalier et Ménétrier 
eurent l'idée d'enfermer les Poires et les Pommes 
dans des sacs en papier. 
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2 DE l'ensachage des fruits 

Le remède était trouvé, c'est-à-dire que le sac en 
papier mettait les fruits hors d'atteinte de la pyraJe. 
Cette opération qui devait se vulgariser promj^ 
ment fut appelée ensachage (fig. 1). 

Bientôt même, les arboriculteurs, qui mireaû 
par ce procédé la pyrale dans Timpossibilité- de 
nuire à la fructification, remarquèrent bien vite que 
le sac garantissait le fruit non seulement de l'ii^ 
secte, mais qu'il offrait encore d'autres avantages 
précieux pour quiconque veut produire de beaœt 
et bons fruits. 

Pratiqué au moment voulu et avec tous les soios 
nécessaires en fin de saison, Tensachage a Tavan- 
tage : 

l"" De préserver le fruit de l'insecte appelé py- 
rale; 

2° De préserver le fruit de la tavelure {Ftcsicta- 
dium dentriticu7n ou Fusicladium pirinum ; 

3° De préserver le fruit des petites g^rêles; 

40 De rendre la chair et l'épiderme du fruit beau- 
coup plus fins; 

5"" De faciliter à l'automne la coloration des 
fruits; 

6"" De mettre l^s fruits à l'abri des coups de 
soleil; 

7"" De favoriser la culture de certaines variétés 
de Poires et Pommes en plein vent ou à de mau- 
vaises expositions; 

8° D'augmenter le volume du fruit; 
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Fig. 1. — Poirier en espalier dont les fruits ont été ensachés. 
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4 DE l'ensachage des fruits 

9° De préserver le fruit de l'atteinte des limaces, 
des escargots, des perce-oreilles, de différentes 
pyrales et du Rynchite Bacchus. 

On peut donc dire que Tensachage qui met le 
fruit à Tabri de tous ses ennemis, insectes, mala- 
dies cryptogamiques, en le garantissant des 
intempéries des saisons, tout en favorisant son 
développement, en en facilitant le coloris si recher- 
ché, fut une trouvaille heureuse pour les cultiva- 
teurs de fruits de table, pour tous ceux qui se 
livrent à Tarboriculture fruitière, et le reten- 
tissement qu'il a eu Ta fait appliquer en peu 
d'années dans toutes les cultures commerciales 
des environs de Paris, dans les centres horticoles 
tels qu'à Montreuil, Fontenay, Rosny, Bagnolet, 
Romainville. 

Pour bien se pénétrer de l'utilité de l'ensachage, 
il reste à passer en revue tous les avantages qu'il 
procure. 



L'Ensachage préserve le fruit de la Pyrale 

Le papillon du genre tortrix de Linné dont le 
nom a été changé en celui de Pyralis pour être 
transformé en celui de Pyrale^ ainsi qu'il est 
désigné communément aujourd'hui en France, 
est un ennemi terrible pour les horticulteurs. Il y 
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PRESERVATION DE LA PYRALE 5 

en a de nombreuses espèces qui font des ravages 
surla vigne, les cerisiers, lesguigniers, les rosiers, 
les figuiers, les pruniers, les pommiers, les poi- 
riers, etc., etc. 

Toutes ces espèces sont très communes surtout 
dans les environs de Paris où tous les ans ils 
s'accroissent davantage, ce qui pourrait bien 
provenir de ce que les oiseaux insectivores 
deviennent de plus en plus rares. 

Les seules espèces qui nous occupent ici sont 
la Pyrale de la Poire et de la Pomme. 

La Pyrale (Carpocapsa Pomana) des Pommes 
et des Poires est un très petit papillon nocturne 
dont les ailes supérieures sont cendrées, tachetées 
de brun. Il sort de son cocon àjpartir de la fin du 
mois de mai ou du commencement de juin sous 
le climat de Paris (fig. 2). 

Ce papillon, qui ne se voit jamais dans le jour, 
dépose la nuit, en renfonçant de son oviducte, sur 
Tombilic ou Tépiderme des Pommes et des Poires, 
un œuf duquel éclôt, suivant le degré de la cha- 
leur, quelquefois immédiatement après la ponte, 
une petite chenille à seize pattes, de la grosseur 
d'un fil qui atteint jusqu'à quatorze et seize milli- 
mètres de longueur. La tête est de couleur marron, 
le corps blanchâtre ; les stigmates sont cerclés de 
noir. 

Cette chenille, communément appelée ver, — 
d'où le nom de fruits véreux donné à ceux qui en 
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b DE L ENSACHAGE DES FRUITS 

sont atteints, — s'enforfce sous la pulpe, dévore 
la chair en creusant des galeries qui vont de la 
circonférence au centre. Ces galeries donnent de 
Tair au parasite et lui permettetit de rejeter ses 
excréments. 

Le fruit contaminé finit par tomber de Tarbre, 
en mûrissant plus tôt que les autres et surtout en 
pourrissant. 

Il est à remarquer que le papillon a Tinstinct 
d'introduire son œuf particulièrement sur les fruits 
les plus succulents. Ce fait explique pourquoi il 
s'attaque de préférence aux fruits de choix et des 
vieux arbres dont les produits ont plus de suc et 
pourquoi aussi les variétés de Pommes et Poires 
à cidre sont moins ou peu atteintes par cet insecte. 

Lorsque la chenille est arrivée à son complet 
développement, ce qui survient un mois et demi 
ou deux mois après sa naissance, elle sort du 
fruit, cherche un abri en un trou de la muraille ou 
dans une crevasse quelconque sur l'écorce des 
vieux arbres; là, elle file son cocon, puis sort sous 
forme de papillon au bout de quinze à vingt jours. 

Cette seconde génération pond à son tour au 
commencement d'août. Les chenilles de cette ^ 
seconde génération passent l'hiver dans leur 
cocon pour ne sortir métamorphosées en papil- 
lons qu'à la fin de mai ou au commencement de 
l'année suivante. 

Plus les étés sont chauds et secs, plus cet insecte 
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PRESERVATION DE LA PYRALE 7 

cause de ravages, à tel point que, dans certaines 
années, où la température élevée est tout à fait 
favorable à son développement, la récolte de 
cer^taines variétés de Poires et de Pommes se 
trouvait complètement anéantie. 

Jusqu'ici on avait peu de moyens pour combattre 
ce Lépidoptère qui faisait la désolation des arbo- 
riculteurs, car ceux-ci voyaient disparaître la 
récolte petit à petit sans pouvoir y remédier 
efficacement. 

Dans les cultures bien ordonnées, on se bornait 
à ramasser soigneusement, aussitôt après leur 
chute, les fruits tombés prématurément ou à 
cueillir ceux qui étaient véreux pour détruire la 
chenille avant sa sortie en écrasant le fruit afin 
d'éviter la propagation de Tinsecte. 

Quelques arboriculteurs surveillaient sans cesse 
leurs fruits pratiquant sur ceux atteints une 
petite opération consistant à extirper la chenille 
ouïe ver avec la pointe d'un canif, quand il était 
peu enfoncé dans les chairs. Cette opération cau- 
sait une petite plaie qui se cicatrisait quand cette 
incision se trouvait faite bien avant la cueillette. 

Le fruit était alors sauvé des ravages de Tinsecte, 
mais il n'en restait pas moins une petite tache qui 
lui faisait perdre de sa valeur. 

Il faut reconnaître que ce procédé original n'était 
pas très pratique et qu'il ne pouvait guère être 
appliqué dans de grandes cultures. 
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Fig. 2. — La Pyrale « Garpocapsa pomonella *. 

I. Pomme attaquée par le ver ou la chenille appelée Pyrale. — II. Poire 
attaquée par la Pyrale. — III. Chenille ou ver (grosseur naturelle). — 
IV et V. Papillon de la Pyrale (grandeur naturelle). — VI. Papillon 
grossi. 
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PRÉSERVATION DE LA TAVELURE 9 

En enfermant le fruit dans un sac, oi^ Tempêche 
d'être en contact avec le papillon qui se trouve dans 
rimpossibilité d'y déposer sa progéniture : à la 
cueillette on est assuré de retrouver ce fruit abso- 
lument intact. 

Comme on le voit, le moyen préservatif était 
des plus simples, mais fallait-il encore le trouver. 



L'Ensachage préserve le fruit de la tavelure 

La tavelure des fruits — Pommes et Poires — 
est due à deux champignons : le Ftisicladium den- 
triticum pour les Pommes et le Fiisicladmm piri- 
num pour la Poire (fig. 3 et 4). 

Ces champignons se développent par les temps 
froids et tout particulièrement par les temps plu- 
vieux et humides qui permettent aux spores de 
ce parasite de germer sur le fruit d'abord, puis 
d'infecter quelquefois, par la suite, les bourgeons 
par réensemencement de ses spores. 

Aux attaques du Mycélium, les fruits se cou- 
vrent de taches noires isolées ou juxtaposées, 
augmentant petit à petit; de là, dénomination de 
fruit tavelé, pomme tavelée, poire tavelée. En 
grossissant, si toutefois la croissance ne se trouve 
pas arrêtée, les fruits se déforment et quelquefois 
se fendillent très profondément même en plusieurs 
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Fig. 3. — Fruit et feuille du Pommier atteints du Fusicladium^en- 
triticum ou tavelure. — La pomme présente toujours des taches 
circulaires et quelquefois des crevasses. 
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Fig. 4. — Fruit et feuille du Poirier atteints du Fusicladium piri- 
num ou tavelure. — La poire présente toujours des taches circu- 
laires et quelquefois des taches et des creyasses. 
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12 DE l'ensaghage des fruits 

endroits. Ils deviennent impropres à tout usage et 
sans valeur. Ceux qui pourraient être mangés 
sont d une consommation bien peu agréable. 

Mais quand Tinvasion du parasite se produit 
de bonne heure, le mal est encore beaucoup plus 
grave; couvert sur une partie de son étendue par 
les fructifications du champignon, le fruit n'atteint 
pas sa grosseur normale ; il arrive même que 
tout développement est impossible et il meurt sans 
grossir. 

Les atteintes de ces champignons se recon- 
naissent facilement sur les arbres fruitiers, d'abord 
aux fruits par les taches apparentes qui les re- 
couvrent, puis aux feuilles, qui ont de très 
nombreuses taches noires ordinairement petites 
et arrondies ; elles peuvent être si nombreuses qu'il 
n'est pas rare d'en compter parfois de vingt à 
trente sur chaque feuille. 

Ce champignon cause de grands dommages 
dans les jardins, non pas sur toutes les variétés 
de fruits, mais sur quelques-unes qui en souffrent 
si fortement qu'on renonce même à les cultiver 
quand elles ne sont pas bien abritées. 

Certaines variétés de Poires, telles queleDoyenné 
d'hiver, le Saint-Germain d'hiver, le Doyenné . du 
Comice, etc., et certaines variétés de Pommes, 
notamment la plus recherchée — la pomme Cal- 
ville blanc -r- sont sujettes à la tavelure en plein 
air et même en espalier quand elles sont placées à 
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PRÉSERVATION DES PETITES GRELES 13 

de mauvaises expositions. En général, les fruits 
cultivés aux expositions du Midi et au bon levant 
n'en sont jamais atteints; il n'en est pas de même 
de ceux exposés au couchant parce que les vents 
d'ouest y sont particulièrement des vents de pluie. 
Les sacs en papier abritent complètement le 
fruit de la pluie et l'isolent de Fhumidité en Tem- 
pêchant de recevoir les spores du Mycélium que 
le vent transporte facilement et qui ne tardent pas 
à germer dans Thumidité. Les sacs en papier, sur- 
tout s'ils sont placés de bonne heure, produisent un 
effet salutaire et préservent le fruit de la tavelure, 
qui cause un tort considérable dans les jardins, 
notammentïquand les printemps sont humides et 
dans les localités à proximité des cours d'eau, où, 
par conséquent, l'atmosphère est un peu fraîche 
et saturée presque constamment d'humidité. 



LTnsachage préserve le fruit 
des petites grêles 

Dans certaines contrées \e& grêles sont assez fré- 
quentes et de nombreux orages à grêle, sans être 
d'une violence à compromettre les intérêts de la 
culture en général, portent souvent un préjudice 
considérable aux fruits cultivés spécialement pour 
approvisionner les tables de luxe. 
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14 DE l'ensaghage des fruits 

Plus le fruit est délicat, pfus il doit être entouré 
de soins. Si les heurts, les coups sur les fruits 
vendus au poids sont sans importance, il n'en est 
pas de même pour la Pomme et la Poire vendues à 
la pièce à un prix relativeipent élevé. Sur ces 
fruits, le moindre choc, le moindre grêlon, laisse 
une petite dépression qui leur retire leur vente. 
Si Torage survient à l'automne quelque . temps 
avant la cueillette, les plus petits attouchements 
causés par la projection de la grêle sont, surtout 
pour la Pomme de Calville, dont la délicatesse est 
extrême, autant de germes de pourriture, qui amè- 
nent une décomposition complète pouvant anéan- 
tir toute une récolte. 

Le sac en papier protège le fruit en opposant une 
résistance aux chocs et en les amortissant. En at- 
tendant que le tir contre la grêle ait donné des ré- 
sultats concluants, préservons nos fruits par Ten- 
sachage. 

On comprendra facilement, d'autre part, que 
cette petite cuirasse qui devient un instrument de 
défense contre la grêle ne peut être efficace que si 
les grêlons sont de petite grosseur. 



^i 
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FINESSE DU FRUIT 15 

L'ensachage rend la chair et Tépiderme du 
fruit beaucoup plus fins 

La valeur des fruits de choix, que Farboriculture 
cherche à augmenter parmi les fruits à couteau, 
est subordonnée à leur grosseur et en grande par- 
tie à leur finesse. 

On peut dire que c'est là un art véritable qui doit 
transformer en beaux deniers Thabileté du cultiva- 
teur. 

La finesse des fruits s'obtient naturellement 
quand les arbres qui les produisent sont plantés 
en espalier et en bonne exposition, celle du midi, 
des levants ou des couchants favorisés assez long- 
temps des rayons du soleil. En dehors de ces expo- 
sitions en contre-espalier dans les levants bâtards, 
les mauvais couchants, les nords, les contre-espa- 
liers, le plein vent, certaines variétés de fruits, qui 
seraient d'une vente assurée et d'un prix rémuné- 
rateur, manquent de finesse, c'est-à-dire que le 
péricarpe reste d'un vert foncé qui ne change guère 
à la maturité. 

« Le fruit n'a pas d'œil » comme on dit au mar- 
ché, et sa chair est cassante, sans goût, sans par- 
fum. Plus le fruit sera délicat, plus mauvais il sera. 

La mise en sac atténue beaucoup les conséquen- 
ces du milieu où le fruit a dû se développer depuis 
sa naissance, car il est isolé du contact direct de 
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Pair, ce qui lui fait gagner de la finesse et de la 
saveur dans les plus défavorables expositions, en 
contre-espalier, en cordon ou en plein vent. 

On est arrivé par Pensachage à avoir comme 
finesse des résultats tellement surprenants, que 
dans bien des cas, des spécimens de ces fruits, par 
la transparence de leur pulpe, se rapprochent 
plutôt du fruit modelé à la cire que du fruit naturel, 
ce qui, aux yeux des gourmets et des connaisseurs, 
en augniente la valeur. 

L'ensachage facilite la coloration des fruits 

Le coloris, si recherché sur les fruits d'apparat. 
Pommes ou Poires, est dû, comme on le sait, 
aux rayons du soleil qu'ils reçoivent directement. 

De tout temps, les arboriculteurs ont eu l'idée de 
parer les fruits en leur faisant acquérir un vif et 
beau coloris rouge qui ajoute à leur propre prix un 
luxe inattendu, surtout maintenant qu'on se plaît 
à faire presque de Tart en reproduisant sur le fruit 
de la photographie même, ce qui lui donne tou- 
jours une plus-value. 

La pelure de la Poire et surtout de la Pomme de 
Calville et d'api est extrêmement sensible à la 
lumière. Par contre, les parties qui y restent long- 
temps exposées perdent cette sensibilité sans 
changer de teinte, laquelle se rapprochait du vert 
jaunâtre un peu sale . 
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Il est facile de comprendre que les Poires et les 
Pommes ensachées et mises ainsi depuis leur pre- 
mier développement à l'abri des rayons du soleil 
se prêtent facilement à cette opération. Lorsque 
les sacs sont retirés à Pautomne, Phébus, comme 
l'a si bien dit, dans un style imagé, mon éminent 
ami M. Charles Baltet, vient avec l'ardeur d'un 
fiancé, provoquer un incarnat ravissant sur le 
front virginal de la vierge innocente et timide et 
en une huitaine de jours l'épiderme se colore sans 
même avoir besoin d'un soleil continu. Le péri- 
carpe du fruit ainsi préparé, il devient donc aisé 
de reproduire les attributs, les photographies, 
l'épiderme remplaçant le papier sensible employé 
par les photographes . 

Nous laissons loin derrière nous les procédés 
employés par les anciens arboriculteurs intelli- 
gents pour l'obtention du coloris sur le fruit. Ils 
ramenaient pendant la saison d'été les feuilles voi- 
sines pour couvrir le plus possible les Pommes 
jusqu'au milieu de septembre, afin de leur donner 
assez de sensibilité pour la réussite de l'opération ; 
puis, à cette époque, ils tournaient le fruit sur lui- 
même en un demi-tour sur le pédoncule et rame 
naient en avant la face supérieure et la soumet- 
taient à refîeuillage. La face restée tout l'été à 
Tombre se colorait en peu de temps. Que de tra- 
vail l'ensachage a simplifié! 



Digitized 



by Google 



18 DE l'ensachage des fruits 

L'ensachage préserve les fruits des coups 
de soleil 

Nul n'ignore que les soleils brûlants de juillet et 
d'août déterminent souvent à la face du fruit non 
protégé des insolations qui le rubéfient. C'est le 
coup de soleil. La partie atteinte d'insolation prend 
une teinte brun marron qui enlève au fruit toute 
sa valeur marchande et qui, en outre, entraîne la 
pourriture. 

En ensachant le fruit, on le garantit des fâcheux 
rayons du soleil qui causent parfois tant de dégâts 
dans une exploitation fruitière, en maintenant son 
épiderme tendre. 

L'ensachage permet la culture de certaines 
variétés de poires et de pommes en plein 
vent ou à de mauvaises expositions. 

Gomme je l'ai dit plus haut, certaines variétés 
de Poires et de Pommes ne réussissent qu'à cer- 
taines expositions. Ce sont surtout les plus déli- 
cates, les plus recherchées pour lesquelles les 
mauvaises expositions sont absolument défavora- 
bles. 

L'ensachement facilite leur venue dans des 
milieux qui sont contraires à leur culture. 
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Le Poirier et le Pommier sont très généreux en 
fleurs quel que soit Tendroit où ils sont plantés ; 
il faut si peu de fruits sur Farbre même qu'à la 
plus mauvaise exposition il s'en noue encore suf- 
fisamment; mais par la suite, si le milieu est défa- 
vorable, les fruits — si ce sontdesPoires — devien- 
nent malingres, difformes, d'un vilain aspect et 
sont presque toujours atteints de tavelure. Si ce 
sont des Pommes de Calville — variété que l'on peut 
prendre comme type parmi nos meilleures, celle 
en un mot qui peut donner de bons ra^pports 
comme culture commerciale — elles subissent l'in- 
fluence de la mauvaise exposition où elles se trou- 
vent et deviennent invendables. 

Ces fruits sont avortés et ce qui leur a manqué 
pour venir normalement, ce sont, outre l'abri des 
mauvais vents et de l'humidité, les bienfaisants 
rayons du soleil qui leur auraient donné la chaleur 
dont ils n'ont pu profiter suffisamment. 

L'ensachage remédie au manque de calorique 
car, par son enveloppe, le sac maintient assez 
longtemps autour du fruit qu'il protège la chaleur 
du soleil qui s'y est concentrée pendant le peu de 
durée qu'il y a projeté ses rayons. 

Le sac a abrité le fruit des injures du temps, des 
mauvais vents de l'humidité, des brouillards de 
printemps et d'automne. Il a métamorphosé ces 
fruits mal exposés qui, d'abord impropres à tout 
usage, deviennent, grâce à lui, des fruits mar- 



Digitized 



by Google 



20 DE l'ensachage des fruits 

chands. On peut citer comme exemple des Pommes 
de Calville cultivées à des expositions nord où le 
soleil ne donnait que quelques heures, le matin, 
en plein été, et qui, à la cueillette, étaient dans un 
état absolument défectueux et hors de vente. 

Par Fensachement ces Pommes trouvent main- 
tenant des acquéreurs . 

Toutefois il ne faut pas s'attendre à retrouver 
dans les fruits de plein vent et mal exposés les 
mêmes quali-tés que présenteront ceux qui, pour 
se développer, auront profité des avantages de l'ex- 
position du sud; néanmoins la récolte obtenue 
n'est pas absolument à dédaigner. 

Ce grand avantage permettra aux cultivateurs 
d'utiliser toutes les expositions d'espaliers, même 
les plus mauvaises pour la culture des fruits de 
valeur, d'obtenir même en plein vent certaines 
variétés qui y sont rebelles et que l'on n'aurait 
jamais pensé réussir. 

Les amateurs eux-mêmes ne devront pas dédai- 
gner les bons effets de l'ensachage car, bien sou- 
vent limités par la surface murale de leurs jar- 
dins, ils pourront l'utiliser tout entière, et cultiver 
certains fruits qu'ils auraient été à tout jamais 
privés de récolter. 
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L'ensachage facilite le développement du 
fruit et en augmente le volume 

Certains praticiens ont fait la remarque que les 
fruits ensachés avaient acquis par l'emploi du sac 
plus de volume. 

Des expériences ont été faites à ce sujet par com- 
paraison et ont donné des résultats absolument 
concluants . 

Des Pommiers et des Poiriers, de même variété, 
plantés à côté les uns des autres à la même expo- 
sition ont eu, les uns leurs fruits ensachés tandis 
que les autres étaient laissés à Tair libre. 

A la récolte, le fruit ensaché avait acquis un peu 
plus de volume. 

A quoi attribuer ce résultat? Il n'est pas facile 
de démontrer les causes qui ont produit l'effet; l'on 
ne peut tout au moins, pour le moment, que se 
borner à faire des suppositions qui amènent à 
dire que le fruit, préservé des intempéries de l'air 
à partir du jour où il est ensaché, ne se ressent 
jamais des changements brusques de la tempéra- 
ture qui surviennent de temps à autre, ce qui lui 
permet de continuer son accroissement sans arrêt 
jusqu'au jour où il est détaché de l'arbre. Ces 
réflexions ne sont basées que sur des hypothèses. 

Mais quelles qu'en soient les causes, les faits 
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n'en existent pas moins et Ton peut affirmer que 
le fruit ensaché a Tavantage d'acquérir quelque peu 
de volume sur celui non garanti du sac et d'augmen- 
ter ainsi de valeur, ce qui n'est pas à dédaigner. 



L'ensachage préserve le fruit des atteintes 
des limaces^ des escargots^ des perce- 
oreilleSy de différentes Pyrales et du Ryn- 
chite Bacchîts. 

En dehors des avantages énumérés ci-dessus on 
doit ajouter que le sac préserve le fruit des mor- 
sures des limaces, des escargots et des piqûres des 
forficules ou perce-oreilles. Bien que les ravages 
de ces insectes ne soient pas très- considérables, 
ils doivent entrer en ligne de compte dans une 
exploitation commerciale, d'autant plus qu'il faut 
considérer tous les fruits atteints, ne serait-ce que 
par une simple piqûre, absolument perdus. 

Il existe en plus de la pyrale Carpocapsa Po- 
mana d'autres espèces qui s'attaquent aux poi- 
riers et aux pommiers, parmi lesquelles on peut 
citer la pyrale Holmoise, la pyrale contaminée, la 
pyrale de Chèvrefeuille et la Ghématobie. 

Toutes ces pyrales engendrent des chenilles 
pourvues de seize pattes et qui vivent au prin- 
temps, en mai et en juin, sur les feuilles des poi- 
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riers et des pommiers, qu'elles roulent et plient, 
en font des cornets, des rouleaux, des paquets, 
qui les abritent avec des fils de soie, en enfermant 
bien souvent avec le feuillage le jeune fruit. 

Ces chenilles vivent de feuilles et rongent Tépi- 
derme du jeune fruit quand il est pris dans les . 
mailles des fils de soie. Le sac, placé de bonne 
heure, empêche ces chenilles, toutes dénommées 
du nom général de véreaic par les jardiniers, 
d'enrouler le jeune fruit et les mettent dans l'im- 
possibilité de nuire. 

Un autre insecte qui s'attaque directement au 
fruit du poirier, c'est le RyncMte Bacchus, petite 
Lisette qui apparaît dans les jardins au printemps. 
La femelle perce avec son bec les petits fruits 
nouvellement noués et y dépose un œuf, qui, en 
quelques jours éclôt et donne naissance à une 
larve qui creuse des galeries dans le fruit. 

Quand cette petite chenille se fixe à demeure 
entre deux fruits ou entre un fruit et une feuille — 
ce qui est la généralité des cas — elle ne manque 
pas d'en ronger l'épiderme. 

Encore ici, l'utilité de Tensachage est incontes- 
table, puisqu'il préserve le fruit de cet insecte. 

Maintenant que l'on connaît l'utilité et les avan- 
tages absolument réels de l'ensachage, nous allons 
démontrer comment on procède à cette curieuse 
opération. 



Digitized 



by Google 



PRÉCAUTIONS A PRENDRE 25 



A quel moment ensache-t-on? 
Précautions à prendre 

Pour que Tensachage donne tous les résultats 
que Ton doit en attendre, il faut qu'il soit fait d'as- 
sez bonne heure surtout pour préserver le fruit de 
la tavelure. 

On ne saurait donnei' de date fixe : ce travail 
sera subordonné à la grosseur du fruit, qui sera 
celle d'une petite noix afin qu'il puisse tenir dans 
le sac; à la mi-mai ou au commencement de juin, 
c'est à ce moment qu'il faut procéder à l'ensa- 
chage, pour terminer au plus tard le 15 juin, car 
alors le papillon appelé Pyrale commence sa 
ponte. 

Avant de placer les sacs sur l'arbre on devra 
éclaircir les fruits d'une façon judicieuse en ne 
laissant aux arbres que ce qu'ils peuvent produire 
et s'assurer que ceux à garantir tiennent bien, ou 
pour mieux dire qu'ils sont nés viables. Il faut 
supprimer ceux dont les apparences ne promettent 
pas des fruits bien faits. 

Si ce sont des Poires, on examinera si le fruit 
n'est pas atteint de la Cécidomyie noire ou Cecido- 
myia nigra (fig. 6), maladie que l'on remarque au 
mois de mai quand les Poires sont nouées. Elle est 
causéepar un insecte et le fruit qui en est contaminé 
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est tout àiait reconnaissable ; au lieu de s'allonger 
il prend une forme presque sphéroïdale, il noircit 
d'abord par places, puis entièrement et tombe par 
la suite. Les arboriculteurs désignent cette maladie 
du nom plus répandu de « Poires callebasses ou 
Poires callebassées », forme que lui fait prendre la 
larve qui s'y trouve enfermée; celle-ci a pour 
parenté une petite mouche qui n'a pas plus d'un 
millimètre de long et dont la femelle pond ses œufs 
par places sur les étamines des fleurs, après en 
avoir percé les pétales au moyen de sa longue 
tarière. 

L'éclosion se fait assez rapidement et les petites 
larves pénètrent dans l'ovaire dont elles dévorent 
la substance; le fruit ne tarde pas à noircir par 
places sur l'épiderme et à se détacher de l'arbre. 

Il faudra supprimer toutes les Poires callebassées, 
c'est-à-dire contaminées par la Gécidomyie, ce qui 
représente une opération délicate pour des per- 
sonnes non exercées; si on ne les mettait en 
garde, ces personnes supprimeraient très proba- 
blement les petits fruits à conserver parce que ceux 
atteints de l'insecte deviennent tout de suite beau- 
coup plus gros que ceux restés sains. 

Pour éviter cette confusion qui serait préjudi- 
ciable à la récolte, j'ai représenté un dessin (fig. 6) 
qui montre un bouquet de six poires dont trois, 
sont atteintes; un simple examen de ce dessin 
suffira pour reconnaître facilement la poire saine 
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qui est beaucoup plus allongée que celle ravagée 
par les larves de la mouche 'et -dont la forme sphé- 




Fig. 6. — Bouquet de six poires dont trois atteintes par la Cécydomyie noire 
* Cécydomyia Nigra » Callebasse ou poire callebassée. 



roïdale ne peut donner lieu à aucune méprise 
possible. 

D faudra avoir soin d'écraser ou de brûler toutes 
ces poires infectées ; c'est le seul moyen d'éviter 
la propagation de ce diptère qui est un fléau redou- 
table pour nos poiriers. 
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Il faut donc éviter d'envelopper les fruits sus- 
ceptibles de se séparer de l'arbre, ainsi que ceux 
qui sont malades si Fon veut s'épargner une perte 
de temps bien inutile. Un peu de pratique en arbo- 
riculture suffira pour reconnaître les fruits qui sont 
appelés à tenir sur l'arbre où à tomber. Les petites 
Pommes à l'état d'enfance destinées à disparaître 
prématurément sont mal conformées et tombent 
aux premiers attouchements; au contraire, celles 
qui doivent arriver à maturité ne craignent pas le 
mouvement donné pour s'assurer de la résistance 
du fruit en appliquant sur celui-ci un petit coup sec 
avec les doigts. En prenant ces précautions on évite 
d'ensacher des fruits qui sont appelés à disparaître 
dans le courant de l'année. 



De quoi se sert-on pour ensacher? 

On répondra, et ce serait logique, que pour en- 
sacher on emploie des sacs en papier. Cependant, 
cette réponse ne serait pas rigoureusement exacte, 
car en dehors du sac en papier dont on s'est servi 
dans les périodes d'essai, c'est-à-dire dès le début, 
on a apporté quelques améliorations nécessaires 
que l'utilité a préconisées. Ainsi on emploie 
avec succès de petits carrés de papier avec les- 
quels on encapuchonné ou on empapillote le fruit. 



Digitized by VjOOÇIC 

màÊÊm 



DE QUOI SE SBRT-ON POUR ENSACHER 29 

On a reconnu, en effet, que les sacs ordinaires, 
même ceux de moindre dimension, seraient trop 
difficiles à employer pour les petits fruits tels que 
les pommes d'api et qu'ils encombreraient trop 
Tarbre en masquant le feuillage, ce qui ne peut 
qu'être nuisible à la végétation. 

Les sacs en papier utilisés pour ensacher les 
fruits ordinaires sont les sacs employés en épi- 
cerie, du format dit (c kilo de sel », et dont les 
dimensions sont de vingt-deux centimètres de lon- 
gueur sur quatorze de largeur. C'est le sac que 
l'on peut prendre comme type moyen et qui, par 
ses dimensions, se prête le mieuxau développement 
du fruit. Bien entendu, ces dimensions indiquées 
sont les plus courantes, mais elles pourront varier 
en raison du fruit à ensacher. Une poire Belle 
Angevine exigera un sac -plus grand 32 x 19, tan- 
dis que la Crassane se contentera d'un petit. 

On doit écarter, dans la confection de ces sacs, 
les papiers trop épais et spongieux pour diverses 
raisons. D'abord parce que si les sacs sont mouillés 
par la pluie ou les brouillards, ils sont longtemps 
à sécher. Ensuite, ces sacs épais reviennent à un 
prix plus élevé, puisque l'on en compte moins au 
kilogramme. 

Les papiers minces et glacés doivent avoir la 
préférence, parce qu'ils résistent davantage à la 
pluie et sèchent plus vite. 

Le papier des indicateurs Chaix, des chemins de 
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fer, est celui qui donnera le plus de satîslijBtion; 
c'est celui-là qu'on devra choisir ou tout au moias^ 
UB. papier dont les qualités s'en rapprochent beau- 
coup. Les^ saes fabriqués avec ce papier en con- 
tiennent environ 210 au kilogramme et sont ven- 
dus commercialement ^ francs les 100 kilo- 
grammes. 

On a essayé l'emploi des sacs en papier de cou- 
leur. Les expériences ont démontré que les résul- 
tats à obtenir étaient indépendants de la couleur. 
On doit donc se borner à l'usage du sac fabriqué 
comme nous Tindiquons ci-dessus ou avec des 
papiers peu épais. On aura ainsi pleine et entière 
satisfation, même au point de vue économique. 

Pour les petits fruits, comme les Pommes d'api, 
on se sert de petits carrés de papier que l'on coupe 
à l'avance aux dimensions suivantes : 20 centi- 
mètres de long sur 15 de large. Ce papier sera du 
papier de journal ordinaire, le plus mince pos- 
sible, pour avoir toute facilité de le plier et d'en- 
capuchonner le fruit. 

Si l'on préfère empapilloter les petits fruits, on 
emploiera du papier de soie dont les carrés seront 
de moindre dimension, 16 centimètres sur 13. 

Ces deux procédés donnent l'un et l'autre de? 
bons résultats : c'est une question de préférence. 
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Comment plaoe-t-on les sacs ou les papiers? 

Avant de procéder à Tenveloppemeiit du fruit, il 
faut, à Taide d'une paire de ciseaux, couper les 
angles du fond du sac sur une largeur approxima- 
tive d'un centimètre (fig. 7, n*^ 1)). Ces ouver- 
tures auront Tavanlage, quand le sac sera com- 
plètement fermé par le haut, de donner un peu 
d'air au fruit, ce qui facilitera son développement 
et empêchera, à la suite d'orage ou de forte pluie, 
le séjour de l'eau dans le fond du sac. 

Au lieu de couper chaque angle isolément, pour 
activer le travail, on réunit avant la pose plusieurs 
sacs les uns sur les autres, et, d'un coup de ciseau, 
on abat plusieurs angles à la fois. 

Le sac ainsi préparé, si l'on ensache des Pommes 
dont le pédoncule est trop court, on devra le 
déchirer ou le fendre sur un des côtés plies 
(fig. 7, n** i), sur une longueur moyenne de 
6 à 7 centimètres. Puis on ouvre le sac en passant 
la main dedans, on pose son ouverture sous le 
fruit en tenant le sac à deux mains par les deux 
bords formés par la fente obtenue et en plaçant le 
pédoncule dans la fente de façon que le papier se 
trouve entre le fruit et la branche ou le rameau de 
Tarbre; on remonte ensuite le sac en le faisant 
glisser sur le pédoncule jusqu'à ce qu'il ait atteint 
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le bas de la coupure faite dans le papier. Il ne ^ 
reste-plus alors qu'à réunir les bords du sac et 
l'opération est terminée. 

Avant de fermer le sac, il faut éviter d'y enfer- 
mer le feuillage de l'arbre qui pourrait s'y trouver. 

Les feuilles, si elles étaient emprisonnées, séche- 
raient et deviendraient plutôt nuisibles qu'utiles. 

Pour fermer le sac, on emploie différents pro- 
cédés : on plisse saris précaution le bord du sac 
(fig. 7, n** 4), ce qui ramène l'une sur l'autre les 
deux lèvres du papier, on serre et l'on fixe soit 
avec du raphia, soit avec du fil à bouquet, ou 
du fil de laiton que l'on découpe à l'avance par 
petits morceaux de 12 ' centimètres de longueur, 
soit même avec un petit anneau ou bague en 
caoutchouc que l'on a placé à chaque ouverture 
du sac avant l'opération, ce qui accélère l'en- 
sachage. Pour placer le sac, on procède comme 
j'ai dit ci-dessus. On ouvre le caoutchouc des 
deux mains et on place le fruit dans le sac, en 
ayant soin que l'anneau en caoutchouc soit au- 
dessus du fruit à la hauteur du pédoncule; l'an- 
neau se resserre naturellement dès qu'on ne lui 
oppose plus de résistance. 

Ajoutons que si l'on emploie le caoutchouc il 
n'est pas nécessaire de fendre le sac. Dans cer- 
taines exploitations, on emploie encore le petit fil 
de plomb de 10 centimètres de longueur qui se 
prête très avantageusement à la confection du lien; 
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Fig. 7. — Tableau démontrant les diflEérentes manières 
de' poser les sacs et les carrés de papier. 
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il est inusable et peut servir indéfinimentles années 
suivantes. 

On peut encore procéder à la fermeture du sac 
d'une tout autre façon, en plissant ou bien encore 
en réunissant les bords et en les attachant avec 
une épingle (fig. 7, n" 3). 

Un des moyens les plus usités consiste à ra- 
battre les angles de chaque côté de l'ouverture du 
sac (fig. 7, n^ 2) comme pour faire un chapeau 
en papier, mais avec moins de symétrie, de telle 
façon qu'un angle recouvre quelque peu l'autre 
et Ton ferme avec une épingle en ayant soin de 
la passer pour réunir les deux angles de papier 
rabattus, opération très facile en plaçant l'épingle 
à la partie du papier qui recouvre l'autre. C'est 
peut-être le procédé le plus employé. 

La pratique facilitera l'application de ces petits 
moyens qui poursuivent tous le même but et qui 
donneront les mêmes résultats. 

Les épingles dont on se sert sont celles employées 
par les couturières, d'une longueur de trois centi- 
mètres. Ces épingles peuvent resservir l'année 
suivante. 

Pour l'ensachage de la Poire on procède comme 
pour la Pomme, mais sans être obligé de fendre le 
sac sur le côté; le long pédoncule de la Poire favo- 
risant le placement du sac, il n'y a qu'à le faire 
entrer dans celui-ci et à plisser les bords que l'on 
fixe comme ci-dessus avec des épingles, du raphia, 
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du fil à bouquet, du fil de laiton ou du caoutchouc. 
Pour la Pomme d'api on peut se servir de petits 
sacs de 7 centimètres de largeur sur 10 centimètres 
de hauteur, mais un moyen pratique et peu dis- 
pendieux, comme je l'ai indiqué plus haut, consiste 
en l'emploi d'une feuille de papier de 20 centimètres 
sur 15; on prépare à l'avance sur sa plus grande 
largeur un petit pli de 2 centimètres que Ton 
rabat (fig. 7, w 5); ce petit pli a l'avantage de 
donner plus de force au papier en le doublant, 
on le fend en son milieu (fig. 7, n'* 5); par 
cette ouverture, le pli en dedans faisant face à 
l'opérateur, et la fente en bas, on fait entrer le 
pédoncule de la Pomme d'api jusqu'à l'extrémité de 
la'fente, ce qui est très facile, en tenant avec le 
pouce et le premier doigt de chaque main le bord 
de la lèvre formée par la fente. On ramène les deux 
lèvres du papier l'une sur l'autre, au-dessous du 
fruit, de façon à ce qu'elles se croisent, on pique 
une épingle en dessous pour les attacher Tune 
sur l'autre (fig. 7, n*^ 6). Puis on rabat la par- 
tie supérieure du papier (fig. 7, n° 7) en avant 
jusqu'au pli indiqué à la figure 7, n" 5, on 
termine l'ensachage en pliant les parties de 
droite et de gauche de façon à ce que les extré- 
mités de chaque pli se touchent; le petit tour de 
main est terminé et le fruit est ensaché dans un 
petit cornet de papier que l'on pourrait comparer 
assez justement à ceux employés dans le com- 
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merce pour le tabac à priser. L'extrémité de ce 
cornet touche à la branche qui porte le fruit et la 
base est en façade de l'arbre (flg. 7, n*> 8). 

Les premières pluies qui tombent mouillent le 
papier et lui font prendre la forme du fruit qu'il 
garantit. Quoique celui-ci ne soit pas enfermé 
hermétiquement il profitera encore des avantages 
de l'opération. 

La Pomme de Calville se prête volontiers à ce 
même ensachage dans les bonnes expositions où 
Ton ne cherche qu'à combattre la pyrale. Les 
carrés de papier à employer devront alors être 
plus grands. D'après les expériences que j'ai faites, 
je préférerais, dans de bonnes expositions, cette 
façon d'ensacher. 

On peut employer aussi, pour la Pomme d'api, 
le papier de soie, qui, moins résistant, peut cepen- 
dant être utilisé en espalier. 

Les carrés de papier de soie devront avoir 
comme surface, 13 centimètres sur 16. On pré- 
sente le milieu du carré de papier sur le fruit en 
réservant de chaque côté de celui-ci sa plus grande 
longueur et en tenant les deux extrémités de ce 
papier de chaque main. On en rabat les bords sur 
le pédoncule en-dessus et en-dessous au moyen 
des doigts et en faisant plusieurs torsions, les 
unes à droite, les autres à gauche, comme pour ob- 
tenir des papillotes que Ton consolidera en mouil- 
lant quelque peu l'extrémité des doigts (fîg. 7,n«9). 
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Ce papier ainsi placé prend vite la forme du fruit, 
mais ne doit être appliqué que par un temps 




Fig. 8. — Pommier d'api dont les fruits out été cusachés 
avec des carrés de papier. 



exempt de vent afin d'éviter la dispersion des 
papiers aussitôt leur pose. Cette façon d'ensacher 
va très vite et est assez pratiquée dans de grandes 
cultures. 
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Observations 

Règle générale, autant que possible, dans cha- 
que sac et chaque papier, il ne faut enfermer qu'un 
seul fruit pour lui permettre aisément un dévelop- 
pement complet avec ses formes naturelles et non 
comprimées qui en résultent souvent, quand les 
fruits sont trop serrés Tun contre Tautre. 

Il faudra, comme je Tai dit plus haut, prendre 
les plus grandes précautions pour éviter d'enserrer 
le pétiole des feuilles et d'enfouir celles-ci dans le 
sac; ce serait une mauvaise opération qui prive- 
rait l'arbre de ses principaux éléments de nutrition ; 
plus tard ces feuilles, en séchant, deviendraient 
dans le sac le refuge des forfîcules ou perce-oreilles 
qui ne manqueraient pas à l'automne de piquer 
l'épiderme du fruit. 

Quelle que soit la manière dont on pratiquera 
Tensachage, soit par remploi de sacs ou de carrés 
de papier, le fruit supportera toujours ce sac ou 
ce papier qui sera attaché à son pédoncule. Il y 
aura lieu de veiller, surtout si l'on utilise le fil à 
bouquet ou le fil de laiton pour fermer le sac, à 
ne pas serrer le pédoncule outre mesure, car la 
compression deviendrait certainement par la suite 
préjudiciable au fruit qui, par l'étranglement du 
conduit qui l'alimente à l'arbre, ne recevrait plus 
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Fig. 9. — Jenne fille posant des sacs en papier. 
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la sève suffisante à son accroissement; il finirait 
par devenir chétif, malingre, pour se détacher 
quelque temps après. 

11 n'est pas inutile de rappeler une seconde fois 
que Tensachage ne donnera des résultats complets 
et absolument satisfaisants, que s'il est terminé 
vers le quinze juin dans les années ordinaires. 

Si on se sert d'épingles, on achètera de préférence 
des épingles nickelées de trois centimètres de lon- 
gueur. 

Ces épingles ne s'oxydant pas peuvent être uti" 
lisées les années suivantes. 

Il sera bon, pour obtenir une exécution rapide 
dans la pose des sacs, de prendre quelques petites 
précautions qui faciliteront ce travail. 

La personne qui en sera chargée devra revêtir 
un tablier dont les bords de l'extrémité seront 
attachés par chaque angle à la ceinture, de façon 
à former une poche assez volumineuse dans 
laquelle on placera une grande quantité de sacs ou 
de feuilles de papier qui seront toujours sous la 
main pour les prendre facilement (fig. 9). 

Si Ton se sert d'épingles, on les disposera 
préalablement sur une pelote que Ton attachera 
à la poitrine, ce qui permettra d'avoir l'épingle 
à la portée de la main au moment de l'employer. 

Si on donne la préférence au raphia, ou au fil de 
laiton ou de plomb, on découpera à l'avance Tun 
ou l'autre de la longueur voulue — 10 à 12 centi- 
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mètres — et Ton réunira le tout en un paquet que 
Ton fixera à la ceinture. 

Si on emploie le fil à bouquet la pelote sera 
placée dans la poche formée par le tablier et Tex- 
'trémité du fil tombera en dehors; il sera ainsi 
près de la main pour être employé au fur et à 
mesure des besoins. 

Lorsque le sac sera attaché avec le fil, on cassera 
cfe dernier d'un coup sec sans être obligé de se 
servir de couteau ou de ciseau. 

Ces petites indications, qui peuvent paraître 
puériles, initieront vivement le débutant à poser 
les sacs avec rapidité. 



Quand doit-on retirer les saos? 

Les fruits ensachés, depuis la fin de mai ou le 
commencement de juin, doivent rester enfermés 
jusqu'à leur complet développement et même jus- 
qu'à la cueillette, si Ton ne tient pas à leur donner 
du coloris; c'est ce que font généralement de nom- 
breux arboriculteurs qui évitent ainsi les multiples 
précautions, les soins minutieux à prendre — sur* 
tout pour les Pommes — quand on veut débar- 
rasser le fruit de son enveloppe. 

Ainsi donc, si l'on ne désire pas donner de colo- 
ris au fruit, on peut en faire la cueillette avec le 
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sac et, muni de son papier protecteur, il sera placé 
tel quel dans les paniers servant au transport au 
fruitier. Le papier aura l'avantage d'amortir les 
<3hocs possibles. Au fruitier on retirera les liens 
ou répingle,qui pourra resservir, /ei Ton débarras- 
sera le fruit de son enveloppe. 

Cependant, comme le coloris donne toujours de 
la vente, il est très facile, avec un peu de soin, 
d'obvier aux inconvénients des coups de soleil : il 
s'agit de découvrir avec prudence. On commence 
vers le 15 septembre à déchirer le fond des sacs, 
puis, quelques jours après, quand l'épiderme s'est 
un peu endurci par le contact direct de l'air, on le 
met à nu en déchirant les parties restantes du sac 
et l'on continue cette opération en plusieurs fois si 
le temps l'exige, en finissant par découvrir tota- 
lement le fruit. Mais tout ce travail est subordonné 
au temps : celui-ci est-il couvert, il facilitera l'opé- 
ration; est-il ensoleillé et les rayons solaires sont- 
ils trop vifs, il faudra agir avec la plus grande cir- 
conspection, sans trop se presser de mettre le fruit 
à jour; autrement l'insolation ne tarderait pas à 
frapper le fruit avec une rapidité foudroyante et à 
le perdre. Si on suit ces conseils en opérant le 
désensachage en plusieurs fois, il n'y a rien à 
craindre de l'ardeur du soleil. 

Les Pommes d'api, ainsi que les Poires dont 
l'épiderme est moins sensible, ne demandent pas 
autant de soins pour leur mise à jour; avec elles, 
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sans trop de précautions, il y a peu de perte à 
redouter. 

Sous l'influence de la lumière qui sera donnée 
progressivement, le fruit prendra une teinte abso- 
lument délicate que Ton obtiendrait plus difficile- 
ment si l'on n'ensachait pas. Ce n'est pas que le 
coloris ajoute de la qualité au fruit, mais celui-ci 
aura toujours une plus-value grâce à sa belle teinte 
rouge et rosée qui ressortira sur une pelure dia- 
phane, transparente, pleine de finesse. 

L'ensachage interceptant pendant tout l'été les 
rayons du soleil sur le fruit, son épiderme reste 
tendre et se trouve, à l'automne, d'une sensibilité 
telle qu'il se prêtera facilement à la reproduction 
de dessins, de lettres, d'armoiries, de figurines, 
etc., et de photographies. 

Reproduction sur le fruit, de dessins, de let- 
tres, d'armoiries, de figurines et de photo- 
graphies. 

Je ne crois pas m'écarter du sujet de ce petit 
ouvrage en donnant quelques indications pour 
reproduire sur le fruit, au moyen de coloris, des 
dessins, des armoiries, et de la photographie. 

Depuis longtemps on employait les rayons 
solaires pour fixer sur l'épiderme du fruit toutes 
sortes de dessins. 
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Ces procédés remontent très loin; ce n'était 
qu'une fantaisie, qu'un luxe d'amateur peu pro- 
ductif appliqué seulement pour son originalité. 

Mais plus tard le commerçant, toujours habile à 
écouler le plus de produits possible, s'empara de 
cette petite découverte en en tirant profit. Depuis 
une vingtaine d'années, quelques commandes 
furent faites à des arboriculteurs qui, au goût des 
clients, estampillaient sur le fruit des figurines, 
des armoiries de souverains, des noms de grands 
hôtels, même le portrait de monarques. 

Quand le goût, la mode eurent donné à ces fruits 
illustrés une valeur sur le marché, on chercha à 
perfectionner ces dessins en les rendant plus 
artistiques et l'on appliqua la photographie sur 
fruits. 

Cette découverte de la photographie revient à 
M. Aubin, de Romainville (Seine) qui, avec succès, 
avait reproduit en 1889 sur des Pommes d'api des 
portraits dont la ressemblance était parfaite (flg. 10). 

On laissait loin derrière soi ces reproductions 
de portraitures obtenues par découpage et dont la 
ressemblance assez vague avec le sujet prêtait 
souvent à rire. 

Depuis, «cette découverte a fait son chemin, 
comme j'en avais le pressentiment lorsqu'en 1889 
à l'occasion de l'exposition d'automne de la Société 
nationale d'Horticulture de France dont j'étais le 
rapporteur, je formulais des observations qui 
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m'étaient personnelles. Je disais alors à propos de 
la^coloration des fruits : 

«En vue de l'exportation des Pommes de Calville 
et des Pommes d'api et suivant les commandes 




Fïg. 10. — Portrait de sa Majesté le Czar 
reproduit par la photographie sur une 
pomme de Calville. . 



faites, les arboriculteurs appliquent sur ces fruits 
des découpages spéciaux qui les agrémentent d'il- 
lustrations. 

(( Ce procédé ancien vient d'être surpassé par la 
photographie, la vraie, et non une vague ressem- 
blance. On pourra reproduire le paysage, le por- 
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trait de tel ou tel personnage; on en tirera des 
combinaisons qui augmenteront la valeur de ces 
ruits. » 

Je voyais juste, aujourd'hui la photographie sur 
fruits est tombée dans le domaine de l'arboriculture, 
et déjà certains de nos éminents arboriculteurs en 
retirent des avantages, entre autres MM; Ledoux et 
Moreau, à Fontenay-sous-bois. 



Comment opère-t-on pour illustrer les 
fruits par les dessins découpés? 

Le procédé dont on se sert pour l'illustration des 
fruits est très simple. On emploie à cet effet des 
dessins découpés dans du papier blanc assez sou- 
ple que l'usage a fait appeler cache. Ces dessins 
seront à jour ou en plein (fig. 11, 12, 13 et 14). 
Leur surface devra être proportionnée comme 
largeur et comme hauteur au volume du fruit 
auquel ils sont destinés, ils seront appliqués sur 
le fruit immédiatement après le désensachage en' 
prenant les précautions nécessaires pour qu'ils 
s'adaptent bien à sa forme convexe, en plaçant 
pour les Pommes, le sujet la tête en bas et bien 
perpendiculairement, afin que, le fruit étant 
cueilli et placé sur son pédoncule, le dessin soit 
placé normalement (fig. 15). 
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Si on plaçait les caches sans précaution, il 




Fig. 11. — Lettres découpées à jour. — 
Cache représentant des lettrés découpées à 
jour et prête à être placée sur le fruit. 



arriverait que le fruit cueilli et posé sur table, soit 
dans une corbeille ou lin compotier, aurait son 




Fig. 12. — Cache représen- 
, tant des lettres décou- 
pées en plein prête à être 
placée sur le fruit. 



dessin à l'envers. On ne saurait donc trop recom- 
mander de prendre un peu de précaution en 



Digitized 



by Google 



48 



DE L EXSAGHAGB DES FRUITS 



plaçant la base du dessin du côté du pédoncule 




Fig. 13. — Cache découpée à jour représen- 
tant les armes de Russie et reproduite sur la 
pomme à la figure 17. 




Fig. 14. — Cache découpée en 

Slein représentant les armes 
e Russie reproduite à la 
figure 18. 

si ce dessin est appliqué sur des pommes. 
Pour lesî Poires, ^^ contraire, la base du dessin 
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devra être placée ôai côté opposé au pédoncule; il 
se trouvera dans sa position normale puisque, 
dans un arrangement quelconque, dans une 




Fig. 15. — Pomme dans sa position sur 
l'arbre. — Les lettres sont placées à 
l'envers et bien perpendiculairement au 
fruit, pour que le fruit étant cueilli et 
placé sur son pédoncule, les lettres 
soient à lendroit. 



corbeille ou une assiette, la poire sera toujours 
placée le pédoncule en Fair (fig. 16). 

Pour placer les caches on choisira les fruits dont 
l'épiderme sera sain, sans la moindre coloration; 
cette coloration d'ailleurs ne peut exister puisque 
ûous ne pratiquons que sur des fruits mis en sac. 
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Jadis on employait, pour maintenir ces attributs 




¥ig. 16. — Poire sur laquelle on a reproduit le mot 
France. — ,Les lettres sont placées normalement, 
à rencontre de la pomme, puisque dans un arran- 
gement quelconque, la poire sera toujours placée 
le pédoncule en l'air. 

sur le fruit, deux anneaux en caoutchouc, mais on 
en abandonna bien vite l'application parce que ces 
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anneaux laissaient toujours des empreintes sur le 
fruit en se prêtant mal à faire prendre aux attri- 
buts sa forme exacte, condition absolument indis- 
pensable pour une bonne réussite. 

On fi;^ les dessins au moyen de l'albumine de 
l'œuf cru. et avec beaucoup plus de succès à Taide 
de la bave d'escargot que Ton frotte sur les dessins 
et que Ton applique ensuite sur le fruit. Par ces 
deux moyens, et particulièrement le dernier, on 
est assuré d'une réussite complète. L'attribut 
adhérera et restera fixé sur le fruit jusqu'à la cueil- 
lette; a ce moment on pourra l'enlever avec la plus 
grande facilité sans laisser de traces. 

Pour fixer les dessins, on doit rejeter impitoya- 
blement les colles commerciales sans exception 
aucune qui sont toutes susceptibles de brûler le 
fruit. 

Si les dessins sont découpés à jour sur le papier, 
ils seront reproduits en rouge carminé, et comme 
on aura laissé une petite marge de papier autour 
du découpage pour empêcher les parties du fruit 
qui en sont recouvertes de recevoir les rayons du 
soleil, le coloris rouge sera encadré d'unfondd'un 
vert tendre qui fera ressortir davantage les nuan- 
ces carminées (fig. 17). 

Si les dessins sont découpés enplein, le contraire 
se produira, les parties découpées garderont la 
teinte verte sur un fond coloré (fig. 18). 

Ces dessins peuvent être préparés par les in té- 
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ressés, mais on peut s'en procurer dans le com- 
merce ; ils coûtent relativement peu, se fabriquante 
Temporte-pièbe et se font sur commande. 

Si cependant on désire préparer soi-même ses 
caches, rien n'est plus simple et plus facile. On 




Fie. 47. — Pomme armoiriée. — La cache 
découpée à jour et placée sur la pomme. J.e 
dessin est reproduit en rouge sur fond vert. 



choisit son papier de couleur blanche assez mince, 
pour lui permettre de prendre la forme et la sinuo- 
sité exacte des fruits [et assez épais de façon à ce 
qu'il soit suffisamment opaque pour intercepter le 
moindre rayonnement du soleil sur l'épiderme. 
Le papier dit écolier se prête fort bien à la fabri- 
cation des caches. 
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On dessine sur ce papier le dessin, les armoiries 
ou les lettres à reproduire que Ton découpe ensuite 
si les caches sont en plein. Si les dessins ou les 
caches sont à jour, on les découpera avec la pointe 
d'un canif. Pour simplifier le travail, on prépare 




Fig. 48. — Pomme armoiriée. — La cache dé- 
coupée en plein et placée sur la pomme le 
dessin est reproduit en blanc sur un fond 
rouge. 



plusieurs caches à la fois en superposant des 
feuilles de papier les unes sur les autres et en pla- 
çant le dessin à reproduire sur la feuille supérieure 
en maintenant le tout bien serré avec des pu- 
naises en cuivre dont se servent les dessinateurs ; 
puis, avec un canif, on découpe les feuilles de 
papier en suivant les traits du dessin; il en ré- 
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suite que de la même opération on obtient sur 
chaque feuille de papier deux caches, Tune à jour 
l'autre en plein (fig. 17 et 18). 

Pour Parboriculteur qui fait un emploi assez 
important de ces caches il lui sera plus écono- 
mique de se les procurer chez le fabricant qui les 
produit à Temporte-pièce par centaines à la fois. 



Comment procède-ton pour obtenir la 
vraie photographie sur fruits? 

Pour obtenir la photographie réelle sur fruits, 
l'opération est un peu plus difficile, surtout si l'on 
fait soi-même la préparation des clichés qui 
demande quelques notions de photographie. 

Pour en faire l'application on se sert de clichés 
négatifs sur pellicules, que l'on placera sur le fruit 
comme les dessins découpés, et on les fera adhérer 
avec la gélatine même de la pellicule, ce que Ton 
obtiendra en faisant tremper la pellicule quelques 
instants dans Teau. Appliquée sur le fruit, la pel- 
licule détrempée et devenue molle prendra la forme 
exacte du fruit; la gélatine séchera en se collant 
d'elle-même sur Tépiderme. 

La pellicule se retirera facilement à la cueillette. 

L'épiderme du fruit bien préparé à l'avance par 
l'ensachage remplacera le papier sensible au 
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citrate. La venue de Timage sera plus lente, il est 
vrai, mais aussitôt que le soleil aura terminé son 
œuvre de coloriste on aura une teinte solide pour 
laquelle il n'y aura pas besoin d'employer de bain 
de fixage sans avoir à craindre malgré cela de voir 
baisser par la suite les tons du coloris. C'est la 
photographie simplifiée. 

Il faut réussir de très bons négatifs des clichés 
très vigoureux dont les noirs et les blancs seront 
bien accentués, autrement les photographies ne 
seraient pas nettes et deviendraient floues, ce 
qu'il faut éviter, car le fruit, au lieu d'avoir une 
petite plus-value serait complètement détérioré. 

Pour chaque fruit il faut un cliché négatif sur 
pellicule. Ces pellicules négatives sont obtenues 
en photographiant plusieurs fois et directement 
le sujet que Ton désire représenter. Le cliché ne 
servira qu'une fois, il faudra donc, si l'on n'a pas 
eu le soin, au préalable, de faire de nombreux 
clichés négatifs, avoir toujours sous la main le 
sujet à photographier. Cependant on peut y remé- 
dier en se servant d'un premier cliché négatif, qui 
devra être parfait et qui reproduira à son tour en 
pratiquant les usages usités en photographie, 
c'est-à-dire en faisant de ce négatif un positif que 
l'on emploiera indéfiniment à reproduire sur 
négatif autant de pellicules quel'on en désirera. 
Les photographies des souverains et celles des 
paysages que l'on rencontre sur des fruits ne sont 
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que les reproductions des Chromos répétés sur 
des pellicules par la photographie (fig. 10 et 19). 

Les fruits ainsi décorés par des dessins ou des 
photographies augmentent quelque peu de valeur, 
les arts ne se payant pas très cher en arboricul- 
ture, puisque chaque fruit n'acquiert commer- 
cialement qu'une plus-value de 25 à 30 centimes; 
il faut donc, pour trouver un bénéfice dans ce 
genre d'opérations, réduire les dépenses de temps 
et d'argent à leur plus simple expression. 
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Considérations diverses relatives à la 
reproduction d'attributs et de photographies 

Tous les fruits ne se prêtant pas à l'application 
soit de dessins découpés ou de photographies, il 
faudra choisir des variétés parmi celles àépiderme 
délicat se colorant facilement telles que Pomme 
Grand Alexandre, Calville blanc, Petit api rose. 
Gros api, Calville St-Sauveur, Transparente de 
Croncels, Rambour d'Amérique, etc. 

La coloration de l'épiderme du fruit s'obtiendra 
en huit à dix jours d'un soleil continu pour le 
Grand Alexandre, quinze jours pour la Pomme de 
Calville blanc et la Pomme d'api. 

La Poire sera plus longue à se colorer : elle exi- 
gera au moins un mois. 

La reproduction d'attributs et de photographies 
demandera plus de temps, vingt jours de soleil 
pour la Pomme Grand Alexandre et la Pomme 
d'api et vingt-cinq jours pour la Pomme de 
Calville. 

L'épiderme de la Poire étant moins sensible, il 
est impossible d'y obtenir des photographies ; on 
devra se contenter d'attributs découpés qui, bien 
souvent, ne viendront pas encore très bien. 

Si pendant la période indiquée ci-dessus, néces- 
saire approximativement à la coloration et à la 
photographie, il survenait un temps nuageux, cou- 
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vert, répiderme du fruit serait plus long à prendre 
la teinte recherchée; c'est pourquoi je précise le 
temps nécessaire en jours ensoleillés^ 

Il suffira donc de retirer les sacs si Ton désire 
avoir le coloris et de placer les attributs et les pho- 
tographies pour les reproduire, autant de temps, 
avant la cueillette, que je l'indique et Ton sera 
assuré d'une réussite complète sinon parfaite. 

Aussitôt que lecoloris, le dessin ou bien la pho- 
tographie seront reproduits, ce que l'on reconnaî- 
tra quand les parties soumises à Timpression du 
soleil seront d'un incarnat vif, il faudra, sans plus 
attendre, soustraire le fruit au contact des rayons 
du soleil en le cueillant, sans quoi on aurait, si on 
veut se servir d'un terme photographique, trop de 
pose et la couleur vive recherchée se passerait en 
se transformant d'un incarnat intense en un rouge 
jaunâtre tirant sur le brun. 

Je considère comme un devoir, en terminant 
la question du coloris sur fruit, de citer la mai- 
son Marinier, négociant en fruits à Paris, rue 
Montmartre, comme ayant été la première à lancer 
dans le commerce, et tout particulièrement à 
l'Etranger, les fruits photographiés par nos habiles 
arboriculteurs. 

Depuis que ces procédés ont été connus à 
l'étranger un courant d'affaires nouveau s'est 
établi, les expéditions de nos fruits de luxe ont 
augmenté au grand avantage de nos producteurs. 
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A combien revient Tensachage? 

La dépense résultant de Teijsachage est peu con 
sidérable et les résultats qu'on en retire paient 
bien les quelques débours occasionnés par l'acqui- 
sition des sacs, des épingles ou des autres menus 
objets servant à attacher les sacs ainsi que le 
temps consacré à Fopération. 

D'autre part, la dépense des sacs peut être évitée, 
car pendant les longues soirées d'hiver on peut 
fabriquer soi-même les sacs dont on a besoin. 
On utilisera à cet effet les vieux journaux, et il 
n'entrerait plus alors en ligne de compte que le 
temps passé à Pensachage proprement dit. 

Dans une exploitation fruitière bien ordonnée 
on doit connaître autant que possible toutes les 
dépenses ; il est facile de déterminer celle de Ten- 
sachage. 

Prenons le devis de la pose de 1.000 sacs, acqui- 
sition de sacs et d'épingles, temps passé pour la 
pose, le tout compris. 

Une personne habile peut placer .100 sacs à 
l'heure ; comme le prix de la journée de travail de 
dix heures est assez difficile à estimer et qu'il est 
plus ou moins élevé suivant la contrée, la proxi- 
mité des villes où l'on se trouve, fixons un chiffre 
d.e'Ofr. 40 l'heure: 
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10 heures à 40 centimes 4 00 

Le sac vaut environ, dans le commerce, 
35 francs les 100 kilos, le kilo fournit 200 
sacs chiffre rand. 1.000 sacs coûteront. . 1 75 
Le kilo d'épingles vaut 4 francs, dans un 
kilo on en compte 7000, le coût du mille 
serait de G 60 



Total : 6 35 

La pose.de 1000 sacs placés dans ces conditions 
reviendra à 6 fr. 35, chiffre qui n'est pas excessif 
et qui peut être diminué, suivant le prix de la jour- 
née des ouvriers agricoles, et qui sera encore 
moins élevé si ce sont des femmes qui se livrent à 
ce travail facile et peu fatigant. 

Dans ce devis, il faut remarquer que les épingles 
ne s'oxydant pas, peuvent être utilisées ensuite. 

On peut diminuer encore sensiblement ce devis 
si Ton fabrique les sacs soi-même et si Ton emploie 
le fil à bouquet ou le raphia pour les fermer. 

Le procédé le plus expéditîf est la fermeture 
avec des anneaux de caoutchouc ; il coûte un peu 
plus cher parce que ces caoutchoucs ne seront uti- 
lisés qu'une année, mais Ton met moins de temps 
pour en faire la pose si surtout dans Phiver on a 
eu soin de les préparer à Favance, c'est-à-dire de 
placer le caoutchouc à l'ouverture de chaque sac. 

Les anneaux ou bagues en caoutchouc coûtent 
22 fr. lekilog; il en comprend de 15 à 16 mille. 
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Une personne peut placer par jour, .quand les 
sacs ont reçu au préalable les caoutchoucs, jusqu'à 
3000 sacs ; cette façon expéditive d'en faire la pose 
n'est pas à dédaigner surtout dans les grandes 
exploitations comme chez MM. Ledoux et Moreau 
à Fontenay, Bertaut Adolphe à Rosny, Doucet, 
Chevalier Edmond, à Montreuil et tant d'autres 
arboriculteurs dont la liste serait trop longue à 
établir, où l'on emploie jusqu'à 50.000 sacs et 
même plus. 

Le devis de l'ensachage des pommes d'api ne 
doit pas comprendre l'acquisition des sacs puis- 
qu'ils sont remplacés par des carrés de papier 
pris dans les journaux quotidiens ordinaires qui 
ne coûteront presque rien. 

Gomme on le .voit les dépenses ne seront pas 
excessives. 

On objectera peut-être que cependant ce sont de 
nouveaux frais qui viennent s'ajouter à ceux déjà 
existants et assez élevés dans les frais culturaux de 
cette branche de l'horticulture. 

Gela ne fait pas de doute, mais il faut constater 
que la dépense est presque nulle si on fait ressortir 
les avantages considérables qu'on en retire. 

Il n'y a donc plus à hésiter pour en faire l'appli- 
cation qui récupérera plus qu'au centuple le débours 
avancé. 
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Conolusion 

L'ensachage des fruits tend de plus en plus à se 
généraliser. Son application et sa vulgarisation 
ont donné des preuves incontestables de son uti- 
lité, sans que l'on ait constaté aucun trouble dans 
la maturité et le développement du fruit, puisque 
celui-ci ne se ,trouve ni avancé ni retardé dans sa 
maturité et qu'il n'est nullement entravé en quoi 
que ce soit dans son développement. 

L'ensachage a complètement transformé la cul- 
ture des Pommes et des Poires. Il a même provo- 
qué la création de certaines cultures fruitières 
importantes que, sans lui, on n'aurait pas vues 
surgir. Les arboriculteurs n'ont plus à craindre 
comme jadis parfois la perte des trois quarts de 
leur récolte. Aujourd'hui, avec un peu de soin, celle- 
ci est assurée intégralement. Les avantages qu'on 
retire de l'opération se transforment en beaux 
deniers comptants. N'est-ce pas une belle décou- 
verte pour tous ceux qui s'occupent d'arboricul- 
ture, aussi bien pour celui qui vit de cette science, 
de cet art, que pour Tamateur, heureux de faire 
produire pour sa table ? 

Comme tout ce qui est nouveau, l'ensachage a 
été critiqué. Il a eu ses détracteurs, guidés par la 
Mainte routine ennemie de toute amélioration, de 
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tout progrès, de toute réforme, routine malheu- 
reusement encore vivace chez certains arboricul- 
teurs qui n'envisagent les nouvelles découvertes 
qu'avec rpéfiance. 

Ces critiques ont été bien vite étouffées et le pra- 
ticien qui s'est permis d'écrire ces lignes a été à 
même d'apprécier mieux que tout autre les beaux 
résultats obtenus ; il est heureux de pouvoir vulga- 
riser cette opération bien simple, dans l'intérêt de 
notre arboriculture nationale dont la réputation 
est européenne. 

n vous dit en terminant : Laissez les incrédules 
et les détracteurs et ne perdez jamais de vue que, 
quoi qu'on puisse dire, l'ensachage, quelle qu'en 
soit l'application, ne peut nuire en rien à la vigueur 
des arbres, ni à la formation des branches frui- 
tières et des lambourdes qui doivent assurer la ré- 
colte suivante. Soyez convaincus que l'ensachage 
développera nos cultures fruitières et qu'il enga^ 
géra beaucoup d'amateurs à pratiquer l'arboricul- 
ture, cette intéressante branche de l'horticulture 
que l'on ne doit pas craindre d'étendre et de vul- 
gariser. La surproduction ne doit effrayer 'per- 
sonne. Profitons du sol et du climat privilégiés 
dont nous sommes favorisés et choisissons nos 
variétés; produisons de beaux et bons fruits et 
nous serons toujours certains d'en avoir un écou- 
lement rénumérateur et assuré en France et à 
l'étranger. 
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La Uttérature horticole ne possédait Jusqu'à présent auoqii 
•«Trage pratique sur la culture forcée âea Oigoam à fleura, o^Mt- 
è-dire une étude de praticien, enaeiec^ant la Ciittwid des pl^^sa 
l^ulbeuses pour les avoir en fleurs à contre-saison. 



Rien n'est plus agréable oepeodtMat que de sarolr ciiltiisfii ^a 
iis et des Muguets pour les avoir en ûeurs en hiver, dmfir def 
jacinthes à la Noël, des Cannas au mois de mai, des Tupéreuses 



•n mairiuln, et, parmi les plante» de serve» de jouir det^^^MOÂ^ 
et des Glox^as trois mois avant leur époque normale de floraison. 

C'est la culture forcée de toutes les plantes bulbeuses, tubercu- 
leuses, rhizomateuses que nous donne M. J. Rudolph ^kna ce guide 
simple et pratique. Certaines de ces cultures sont très peu conr 
nues; nous citerons celles des Bégonias, Cannas, (xlaleuls, Iiis^ 
élozinias, etc.. et pour faire une étude bien complète^. I'a>u^ur 
s'est adressé à la bonne volonté des spécialistes français et étran,- 
gers. 

La culture de. plus de SO genrea de ces plAntes est, tr^ée dans 
ce livre ; les meiUeurs variétés, dans cbaK^un de ces génies soq$ 
décrites. C'est donc un guide indispensable, aussi bien aux horli^ 
eulteurs, q}ii trouveront une source d/i proQta dans cea cultures, 
qu'aux amateurs et aux jardiniers de maisons bourgeoises crai 
pourront cultiver avec succès ces plantes qui comptent parmi tes 
plus belles de nos jardins et de npa serres. 

Le manuscrit de cet ouvrage a été Vdbjet <Vun rapport très 
élogieuœ dans le Journal de la Société nationale d'hortioultoro 
de France et récompensé d'une grande médaille d'argent. 
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% 

La LIBRAIRIE HORTICOLE envoie franco son cata- 
logue analytique de 32 pages des ouvrages édités par 
elle et son catalegue général méthodique de 64 pages, 
le plus complet des catalogues de ce genre et les 
suppléments à ce catalogue contenant plus de 1200 
titres d'ouvrages horticoles, botaniques, agricoles, etc. 

La classification du Catalogue général et méthodique 
permet de trouver instantanément les ouvrages dont 
on peut avoir besoin. Ceux-ci sont classés en plûsieurâ 
catégories, dont voici les principaux chapitres : 

L Arboriculture fruitière de plein air. — II. Arboriculture 
fruitière sous verre. — III. Arboriculture d'ornement, Ro- 
siers et Sylviculture. — IV. Architecture des Jardins. — 
V. Art du fleuriste et Culture d'appartement. — VI. Culture 
potagère de plein air et de primeurs. — Vn. Floriculture de 

Slein air et Ornementation des Jardins,. — VIII. Floricul- 
ire de serres et Culture forcée. — IX. Horticulture géné- 
Tale. — X. Fécondation et multiplication des végétaux. — 
XI. Agriculture, Apiculture, Pisciculture, Aviculture, etc. 
— Xn. Botanique. — Xin. Colonisation et Cultures colo- 
niales. — XIV. Terres, Engrais et Amendements. — XV. 
Insectes et Maladies. — XVL Viticulture. — XVII. Ouvrages 
d'utilité et d'Economie domestique. — XVIII. Ouvrages 
divers. — XIX. Chasse et Pêche. 



" CI riD A I AIR" Dltpotitif breveté S. G. D. G. pour 
r LUnAL AlU ' l'arrangement detfleurt dans les 

potiches, corbeDles, vases, etc. Demander la notice spéciale 
tUttstrée envoyée contre fr, iO en timhres-poste» 

Ce nouveau porte-flèurf est des plus commode et gr&ce à 
son aide toute- personne peut devenir une bouquetière experte. 

(Voir Tarticle spécial jpùblié dans le n» du Jardin du 5 Mars et celui 
paru dans le Petit Jardin illustré n* du 29 Mars). 

928. — Lib. et Imp. horticoles, 84 Ms, rue de Grenelle. Paris. 
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